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ANALYSE DE QUELQUES CARACTERISTIQUES DES PLUIES 
JOURNALIERES DANS LE BENIN CENTRAL 

YABI IBOURAÏMA, CHABI AYEDEGUE B. PHILIPPE & AFOUDA  FULGENCE  
 

Laboratoire Pierre PAGNEY "Climat, Eau, Ecosystème et Développment " (LACEEDE), Département de 
Géographie, Université d'Abomey-Calavi (République du Bénin)  

Résumé 

La présente recherche a analysé la répartition spatio-temporelle des pluies journalières  dans le centre du Bénin dans un 
contexte caractérisé par une forte variabilité pluviométrique annuelle et saisonnière. 

Les hauteurs de pluie aux échelles journalières de cinq stations et postes pluviométriques de la période 1941-2000 ont 
été utilisées. Ces données ont été extraites du fichier de l’Agence pour la Sécurité et la Navigation Aérienne (ASECNA-
Cotonou). Outre la subdivision de la période d’étude en deux normales trentenaires, trois classes de hauteurs de pluie par 
jour pluvieux ont été déterminées. Ensuite l’utilisation des outils statistiques tels que la moyennes mobiles, les déciles, les 
figures, a permis de traiter les données et d’anlyser les résultats. 

La hauteur de pluie par jour pluvieux semble être plus élevée aux stations du Sud de la région et sa valeur a  décru entre 
1971 et 2000. Les hauteurs journalières de pluies comprises entre 0,1 et 10 mm (C1) sont les plus fréquentes dans la région 
de l’étude. La fréquence des pluies journalières supérieures 10 mm (C2 et C3) a baissé au cours de la normale 1971-2000.  
Les années pluviométriques très excédentaires sont essentielleement déterminées par une augmentation du nombre de jours 
pluvieux toutes les classes confondues. S’agitssant des années très déficitaires elles sont caractérisées par une rareté de 
jours pluvieux de hauteurs moyennes et abondantes (C3 et C2). 

Mots clés : Centre du Bénin, pluies journalières, variabilité, tendance 

Abstract 

The present study analyzed the spatio-temporal distribution of daily rainfall in central Benin in a context characterized 
by strong seasonal and annual rainfall variability. 

The rainfall amounts to the daily scale of five stations and rainfall stations for the period 1941-2000 were used. These 
data were extracted from the file of the Agency for Safety and Air Navigation (ASECNA-Cotonou). In addition to the 
subdivision of the study period in both normal thirty three classes heights rain rainy day were determined. Then the use of 
statistical tools such as moving averages, deciles, figures helped process the data and anlyser results. 

The rainfall in rainy day seems to be higher in the South stations of the region and its value has decreased between 1971 
and 2000. The daily rainfall amounts between 0.1 and 10 mm (C1) are the most common in the study area. The frequency of 
daily rainfall above 10 mm (C2 and C3) decreased during 1971-2000. The very excess rainfall years essentielleement are 
determined by an increase in the number of rainy days all classes combined. Agitssant is very lean years are characterized 
by a scarcity of rainy days and abundant medium heights (C2 and C3). 

Key words: Center of Benin, daily rainfall, variability, trend. 

Introduction  

Le système climatique planétaire dans lequel s’inscrit l’Afrique de l’Ouest, et le Bénin en 
particulier, subit des modifications à grande échelle qui restent amplifiées par les facteurs 
naturels et anthropiques tant régionaux que locaux. Ainsi, les climats Ouest-africains sont 
sujets à de fortes variabilités ou à des changements selon les échelles de temps et d’analyse 
dont les conséquences restent néfastes pour le développement durable (MEPN, 2008). 

Dans les basses latitudes de tous les éléments du climat la pluviométrie semble être 
l’élément majeur en ce sens qu’elle a toujours régi la vie des différents systèmes socio-
écologiques dans nos pays (Boko, 1988). 

Depuis les décennies 70 et 80, l’Afrique tropicale connaît un appauvrissement constant de 
ses ressources en eau atmosphérique. Les déficits pluviométriques enregistrés sont marqués 
par une première phase aiguë dans les années 1972 et 1973 (Houndénou, 1999 et Vissin,  
2001) et n’ont jamais cessé, même s’ils varient en extension et en intensité suivant les années.  

La variabilité climatique en Afrique de l’Ouest a fait l’objet de plusieurs travaux. La 
plupart de ses travaux ont abouti à la conclusion que les totaux pluviométriques annuels des 
décennies 1970 et 1980 sont caractérisés par des baisses sensibles (Sircoulon et al. 1986 ; 
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Nicholson, 1990 ; Janicot et al. 1993 cités par Yabi et al. 2007). Au Bénin, les études 
consacrées à la variabilité pluviométrique (Bokonon-Ganta, 1987 ; Boko, 1988 ; Afouda, 
1990 ; Houndénou, 1999), ont prouvé également la diminution de la hauteur annuelle des 
pluies, le démarrage tardif et la fin précoce de la saison pluvieuse, la fréquence de rupture 
pluviométrie au cœur de la saison pluvieuse. La réduction du nombre d’évènements pluvieux 
a été le principal constat fait. Cela laisse présager une modification plus profonde du système 
climatique (Ogouwalé, 2006 ; Yabi et al., 2007). 

L’objectif de cette étude est de contribuer à une meilleure compréhension de la répartition 
spatio-temporelle des totaux pluviométriques journaliers dans le centre du Bénin. 

Dans le cadre de la présente recherche le Centre du Bénin concerne la région comprise 
entre 7°30' et 9°30' N d’une part, et 1°30' et 3° E d’autre part. Elle s’étend sur une superficie 
évaluée à 28566 Km2. Du point de vue administratif, elle comprend les communes de Dassa-
Zoumè, Savalou, Bantè, Glazoué, Savè, Ouèssè, Tchaourou, Parakou et Bassila (figure 1).  

 

 
Figure 1: Situation géographique de la région d’étude 

L’extension de la région d’étude jusqu’au 9°30’ N permet d’intégrer la station synoptique 
de Parakou disposant d’une série de données pluviométriques exempte de lacunes. 

La région d’étude est une zone de transition entre le climat subéquatorial du Sud et le 
climat de type soudanien du nord. Ainsi, le régime pluviométrique est globalement unimodal. 
Cependant, le fréquent déficit pluviométrique du mois d’août font que certaines années 
connaissent un régime bimodal. Les pluies s’installent réellement en mars-avril où le total 
mensuel moyen atteint 80 mm. La hauteur maximale (18 à 22 % du total annuel) se situe en 
juillet ou septembre. Le mois d’octobre quant à lui, enregistre 7 à 11 % du total annuel. 
Novembre est pratiquement sec partout (au plus 1 %). Entre octobre et la fin du mois de 
février, le secteur reste sans pluies significatives, c’est la saison sèche. Quant à la température, 
ses valeurs moyennes mensuelles varient entre 25 et 30,5°C (à Savè).  
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1. Données et méthodes 

1.1. Données utilisées 

Les données utilisées concernent les hauteurs journalières de pluies de la période 1941-
2000 de 6 stations ou postes pluviométriques (tableau I).   

Tableau I : Caractéristiques des stations et postes retenus 

Station latitude  Longitude Altitude (m) Ouverture  Type 

Dassa-Zoumè 07°45' N 02°10' E 155 1941 Pluviométrique 

Savalou 07°56' N 01°59' E 174 1921 Climatologique 

Savè 07°59' N 02°26' E 198 1921 Synoptique  
Bantè 08°25' N 01°53' E 264 1942 Pluviométrique 
Tchaourou 08°52' N 02°36' E 325 1964 Pluviométrique 
Parakou 09°21' N 02°36' E 392 1921 Synoptique 

 
Des six stations choisies, seules Savè et Parakou sont synoptiques. Les autres sont des 

postes pluviométriques (Dassa-Zoumè, Bantè et Tchaourou) ainsi qu'unestation 
climatologique (Savalou). Le poste pluviométrique de Tchaourou est de création très récente 
et comporte beaucoup de données manquantes (largement à 5 % des observations)  n’a pas été 
retenu.  

1.2. Comblement des données manquantes 

Les séries qui présentent moins de 5 % de lacunes ont été comblées. Généralement, les 
lacunes détectées lors des traitements statistiques ne concernent que des périodes relativement 
courtes. Dès lors, plusieurs techniques ont été utilisées pour remplacer les données 
manquantes. Elles ont été soit remplacées par la moyenne quotidienne de la sous série (1941-
1970 ou 1971-2000) ou par la moyenne des valeurs journalière encadrant la lacune, pour un 
nombre de lacunes inférieur à cinq et non consécutif. 

1.3. Traitement des données 

La période d’étude 1941-2000 a été subdivisée en deux normales ou séries trentenaires à 
savoir 1941-1970 et 1971-2000. La première série étant reputée plus pluvieuse et la seconde 
caractérisée par une fréquence des années sèches (Yabi 2002, Ogouwalé et al. 2005). En outre 
trois classes de hauteur de pluie par jours pluvieux ont été identifiées et étudiées. Il s’agit des 
pluies de hauteurs comprises entre 0,1 et 10 mm (C1), des pluies de hauteurs comprises entre 
10,1 et 20 mm (C2) et enfin les pluies de hauteurs supérieures ou égale à 20,1 mm (C3). Les 
pluies de C1 sont considérées comme faibles, les pluies de C2 sont considérées comme 
moyennes et les pluies de C3 sont considérées comme abondantes (capables d’humidifier le 
sol).  

L’utilisation des déciles a permis d’identifier les années pluviométriques extrêmes (très 
déficitaires et très excédentaires). Ainsi, si la probabilité de non dépassement est supérieure 
ou égale à la valeur du 9ème décile (90 %), l’année est considérée comme très excédentaire. 
Par contre, si la probabilité de non dépassement est inférieure ou égale au 1er décile (10 %), 
l’année est considérée comme très déficitaires Benzarti et al., (2004). 

Ensuite, quelques outils statistiques ont été mis à contribution pour le traitement des 
données. Il s’agit notament de la moyenne arithmétique qui a permis d’apprécier l’état moyen 
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des indicateurs étudiés (nombre de jour pluvieux, hauteur de pluie par jour pluvieux, etc.). De 
même, la moyenne mobile lissée sur 5 ans utilisée pour comprendre la variabilité 
interannuelle du nombre de jours pluvieux et des hauteurs de pluie journalières maximales. 
Par ailleurs, le calcul de pourcentage est utilisé dans l’étude de l’importance des classes de 
jours pluvieux. Les graphes et figures ont également permis d’illustrer les résultats.   

2. Résultats et discussions 

2.1. Distribution des pluies journalières à l’échelle annuelle  

La répartition des hauteurs moyennes par événement pluvieux de même que le nombre 
d’événements pluvieux annuels par station ont été étudiés.  

2.1.1. Hauteurs moyennes par événement pluvieux 

La distribution des hauteurs moyennes par jour pluvieux dans le centre du Bénin est 
illustrée par la figure 2. 

 
Figure 2 : Hauteur moyenne par jour pluvieux dans le centre du Bénin 

Les stations situées plus au Sud à savoir Savalou, Bantè et Dassa-Zoumè ont enregistré les 
plus fortes valeurs (respectivement 20, 16 et 16 mm). Les fortes valeurs observées aux 
stations du Sud de la région d’étude, peut s’expliquer par le mouvement latitudinal de la 
mousson, principale masse d’air pluviogénique du milieu d’étude. Venant de l’hémisphère 
austral avec une trajectoire de direction sud-est ; nord-ouest  sud-ouest nord-est après 
franchement de l’équateur, son humidité diminue au fur et à mesure qu’elle remonte vers le 
nord.   

Par ailleurs, l’influence orographique peut expliquer cette répartion des hauteurs de pluie 
par jour pluvieux à ces stations. En effet, les secteurs de Savalou et de Bantè sont parsemés de 
collines et de crêtes d’altitudes pouvant atteindre 300 m. Ces crêtes, quoique modestes, 
exercent une influence certaine sur les totaux pluviométriques et en particulier sur les 
phénomènes orageux (Agli, 1995).  
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Entre les deux séries trentenaires, les valeurs des hauteurs moyennes par jour pluvieux ont 
varié (figure 3). 
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Figure 3 : Variation des hauteurs moyennes par jour pluvieux entre les deux normales 

A l’exception de la station de Savè, la hauteur moyenne par événement pluvieux a connu 
une décroissance entre 1971 et 2000. Aucune structure géographique n’est observée mais, la 
station de Parakou est la plus touchée par cette diminution (18 %), suivie de la station de 
Bantè (13 %). L’examen de l’évolution du nombre d’événements pluvieux permet de mieux 
comprendre la variation des hauteurs moyennes.  

2.1.2. Évolution du nombre de jours pluvieux annuels 

Le nombre moyen annuel de jours pluvieux par station varie entre 69 et 102 (tableau II).  

Tableau II :  Nombre moyen annuel de jours pluvieux par station 

Stations 1941-2000 1941-1970 1971-2000 Variation (%) 
Dassa-zoumè 72 76 69 -10 
Savalou 81 87 76 -13 
Savè 102 107 96 -11 
Bantè 69 75 63 -16 
Parakou 83 79 88 +10 

 
A l’exception de Parakou, le nombre d’événements pluvieux en a diminué au cours de la 

période 1971-2000. La station de Savè est celle qui enregistre en moyenne plus d’événements 
pluvieux (102) alors que Banté est marquée par la plus faible valeur (69). 

L’analyse de la figure 4 aide à mieux comprendre la variation du nombre de jours pluvieux 
au cours de la période étudiée.  
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Figure 4 : Variation du nombre de jour pluvieux par station et par an (1941-2000) 

En dehors de la station de Parakou, la figure 3 montre globalement une tendance à la baisse 
du nombre de jours pluvieux. Entre les deux normales (1941-1970 et 1971-2000) les stations 
de Savalou, Savè et Dassa-Zoumè ont respectivement connu  des baisses de 13, 11 et 10 %. 
Ces résultats sont en accord avec ceux obtenus par Houndénou (1999) et Ogouwalé et al. 
(2005). En effet, ces auteurs ont montré que les péjorations pluviométriques amorcées depuis 
les années 1970 se manifestent entre autres par une dimunition du nombre de jours pluvieux 
au Bénin. En outre, Le Barbé et al. (2002), Bodian et al. (2011) qui ont travaillé 
respectivement en Afrique de l’Ouest et au Sénégal ont abouti aux mêmes conclusions.  

L’analyse des valeurs maximales moyennes (figure 5) montre une même tendance à la 
baisse. Les valeurs maximales journalières varient entre 15 et 93,55 mm au cours de la 
période étudiée. Les stations de Savè, Bantè et Dassa-zoumè ont enregistré les plus grandes 
valeurs maximales (respectivement 93,55 ; 93,42 et 64,2 mm). 
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Figure 5 : Variation interannuelle des hauteurs pluviométriques journalières maximales  

Les plus fortes valeurs maximales sont enregistrées au cours des décennies 1940, 1950.  En 
revanche, les décennies 1970, 1980 et 1990 sont caractérisées par des valeurs plus faibles. Ces 
observations suggèrent les déficits pluviométriques des décennies 1970 et 1980 se manifestent 
également par une réduction de l’abondance des pluies.    

2.1.3. Importace des classes de jours pluvieux 

La figure 6 permet de mieux comprendre l’importance de chaque classe par rapport au 
nombre total annuel de jours pluvieux. Dans l’ensemble les jours pluvieux de C1 occupent le 
1er rang suivis des jours pluvieux de C3. Cependant, il y a des nuances d’une station à un 
autre. Ainsi la prépondérance des jours pluvieux de C1 n’ont pas la même prépondérance (51, 
52, 54, 61 et 66 % respectivement à Savalou, Bantè, Dassa-Zoumè, Savè et Parakou). 
S’agisant des jours pluvieux de C3, ils sont plutôt plus fréquents à Savalou, Bantè et Dassa-
Zoumè où leur fréquence a atteint respectivement 27, 26 et 26 % contre 20 et 18 % à Parakou 
et à Savè.  
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Figure 6 : Importance des classes de jours pluvieux par station 

C1 = jour où la hauteur de pluie est comprise entre 0,1 et 10 mm ; C2 = jour où la hauteur de pluie est 
comprise entre 10,1 et 20 mm ; C3 = jour où la hauteur de pluie est supérieure à 20 mm. 

En ce qui concerne les jours pluvieux de C2, leur fréqence est 22, 22, 20, 19 et 16 % 
respectivement à Savalou, Bantè, Dassa-Zoumè, Parakou et Savè. Ces observations 
confirment le caractère plus abondant des pluies journalières à Bantè, Savalou, Dassa-Zoumè 
par rapport aux autres stations.  

Entre les deux sous-périodes, les classes de jours pluvieux ont varié comme le montre la 
figure 7. Les jours pluvieux de C1 ont connu une augmentation sauf à Savè. Quant au C2 et 
C3, elles ont plutôt connu une dmunition sauf à Parakou (où C2 a augmenté). Ces 
observations permettent de concluire que la tendance à baisse du nombre de jours pluvieux 
constatée plus haut (Dassa-Zoumè, Savalou, Bantè et Savè) se justifie par la dimunition des 
C2 et C3. En ce qui concerne Parakou, la tendance à la hausse du nombre de jours pluvieux 
s’explique par une augmentation des jours pluvieux de C1 et C2.  
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Figure 7 : Variation des classes de jours pluvieux entre les deux sous-périodes 

Il ressort que les pluies importantes (C2 et C3) ont tendance à dimunier par partout dans la 
région d’étude contrairement aux pluies de C1. Il covient d’analyser les classes de jours 
pluvieux au cours des années extrêmes afin de mieux comprendre leur variabilité. 

2.2. Distribution des pluies journalières au cours des années extrêmes 

 2.2.1 Cas des années très excédentaires 

La répartition des pluies journalières pendant les années excédentaires est analysée à 
travers l’importance des classes de jours pluvieux (figure 8). La figure 8 ne montre aucun 
ordre géographique mais ellle permet de distinguer plusieurs catégories d’années très 
pluvieuses. D’abord, Il y a des années où l’excédent pluviométrique se justifie par une 
augmenation combinée de la fréquence de C1 et C3 (Dassa-Zoumè en 1968 ; Bantè en 1953 ; 
Savalou en 1953 ; Savè en 1949 ; Parakou en 1953). Il y a ensuite des années où l’excédent de 
pluie s’explique par une forte augmentation des C1 (Dassa-Zoumè en 1974 ; Bantè en 1991 ; 
Savalou en 1991 et 1999 ; Savè en 1963 ; Parakou en 1988 et 1991). Il y a également des 
années dont l’excédent de pluie est déterminée par une augmentation de l’occurrence des C3 
(Dassa-Zoumè en 1963 ; Savalou en 1953 et 1962 ; Parakou en 1960).  
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Figure 8 : Importance des classes de jours pluvieux pendant les années excédentaires 

C1 = jour où la hauteur de pluie est comprise entre 0,1 et 10 mm ; C2 = jour où la hauteur de pluie est 
comprise entre 10,1 et 20 mm ; C3 = jour où la hauteur de pluie est supérieure à 20 mm. 

Il convient de signaler le cas de 1947 à Bantè où l’excédent de pluie est justifié par une 
augmentation de la fréquence de C2. Ces constats amènent à concluire que les excédents 
pluviométriques dans le Bénin central sont fondamentablement engendrés par une 
augmentation du nombre de jours pluvieux toutes les classes confondues. L’abondance des 
pluies par jours pluvieux ne joue qu’un effet secondaire.    

2.2.2. Cas des années très déficitaires 

La figure 9 montre la répartion des classes de jours pluvieux au cours des années 
déficitaires étudiées.  
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Figure 9 : Importance des classes de jours pluvieux pendant les années déficitaires 

C1 = jour où la hauteur de pluie est comprise entre 0,1 et 10 mm ; C2 = jour où la hauteur de pluie est 
comprise entre 10,1 et 20 mm ; C3 = jour où la hauteur de pluie est supérieure à 20 mm. 

La figure 9 permet de distinguer trois catégories d’années déficitaires. Il y a des années 
caractérisées par une réduiction importante du nombre de jours pluvieux par rapport à la 
valeur moyenne (-46 % à Dassa-Zoumè en 1982 ; -44 % à Bantè en 1958 ; -59 % et -62 % 
respectivement en 1982 et en 1983 à Bantè). Toutes les classes ont été touchées par cette 
réduction. Il convient de préciser que les stations situées plus au nord (Savè et Parakou) n’ont 
pas été concernée par cette catégorie d’années. Il y a également des années où le nombre de 
jours pluvieux est proche de la valeur moyenne (Bantè en 1977 et 1983 ; Savalou en 1986 et 
1988 ; Savè en 1977 et 1983 ; Parakou en 1983). Les classes C2 et C3 ont été les plus 
affectées par une réduction de leur fréquence au cours de ces années. Enfin, il y a des années 
où le nombre jours pluvieux est supérieur à la valeur moyenne (Bantè en 1981 ; Savalou en 
1990 ; Savè en 1962 ; Parakou en 1970 et 1987).  Toutefois, il faut préciser que la fréquence 
des jours pluvieux de C2 et C3 a toujours baissé  aucours de ces années ; il n y a que les jours 
pluvieux de C1 qui n’ont pas baissé de fréquence. 

Ces constats permettent de concluire que dans le Bénin central, les déficits pluviométriques 
annuels sont engendrés principalement par la rareté de jours pluvieux de C3 et C2 c'est-à-dire 
des pluies importantes. La fréquence des pluies de C1 est moins affectée au cours des années 
déficitaires surtout à Savè et Parakou. Autrement dit les déficits sont plus causés par la 
faiblesse des hauteurs de pluies que l’occurrence des évènements pluvieux. Les travaux de 
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Bodian et al. (2011) ont abouti à une conclusion identique. Cette conclusion suggère que les 
déficits sont moins déterminés par la brièveté de la durée des masses d’air pluviogéniques que 
leur teneur en humidité.      

Conclusion 

La présente recherche contribue à une meilleure connaissance de la répartition 
spatiotemporelle des pluies journalières dans le centre du Bénin au cours de la période 1941-
2000. Les analyses ont permis de constater que la hauteur de pluie par jour pluvieux semble 
être plus élevée aux stations du Sud de la région. Les valeurs ont  décru partout au cours de la 
série 1971-2000. Ainsi les stations de Parakou et de Bantè ont connu une baisse respective de 
18 et 13 %  au cours de cette série par rapport à  la série 1941-1970. Le hauteurs journalières 
de pluies comprise entre 0,1 et 10 mm (C1) sont les plus fréquentes dans la région de l’étude. 
La fréquence des pluies journalières supérieures 10 mm (C2 et C3) a baissé au cours de la 
normale 1971-2000.    

Les années pluviométriques très excédentaires sont essentielleement déterminées par une 
augmentation du nombre de jours pluvieux toutes les classes confondues. S’agitssant des 
années très déficitaires elles sont caractérisées par une rareté de jours pluvieux de hauteurs 
moyennes et abondantes (C3 et C2).   

Le mouvement de la mousson et les facteurs oroggraphiques locaux ont été évoquées 
comme les principales mobiles qui gouvernent les précipitations journalières du milieu étudié.  
Pour verifier cette hypothèse, les recherches futures pourront porter sur l’étude de la structure 
et des mouvements de la mousson.   
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